
c o m m e o n le sait , la propagat ion de la l a n g u e I r a » 
i-:iise â l 'é tranger , qu'el les p e u v e n t s'aùre.sser à M, 
hé thouar l , «lélégué, rue d 'Anvers , n" 6. 

U n e d e s c e n t e d u j u g e d ' i n s t r u c t i o n . — On s e 
rappel le la r i x e sanglant. ' qui sYs» produite , dans la 
M M d u 10 décembre , à la sort ie de l 'estaminet Iltiy-
Hebaert. rue de M e n a i , en tre un jeune employé , Al
phonse Lecleroq, et M. Deshonnet , confiseur, rue de 
la I-atte, qui a été jrrièvement b lessé et mordu par 
M * adversa ire . Celui-ci avai t e u l u i - m ê m e le petit 
doigt presque coupé , par la l a m e do s o n couteau , qui 
s'était re fermée , pendant qu'il frappait; et que lques 
tours p lus tant , il a fallu faire l 'amputation du mem
bre, à l ' in l innerie de la prison do Lil le . 

De son coté M. Desl ionnet est loin d'être e n b o n n e 
Toie de guér i son; e t son état inspire e n c o r e de sé
r i euse s inquiétudes . 

C'est à propos d e ce t te affaire q u e M. Delalé , j u g e 
d' instrue' ion, s'est r e n d u à Tourco ing , mercredi , à 
d e u x h e u r e s de l'après-midi, a c c o m p a g n é de son 
greffier. 

Leclercq était a m e n é e n m ê m e t emps s o u s la con
dui te de d e u x g e n d a r m e s . Après a v o i r entendu plu
s i eurs t é m o i n s dans le cabinet de M. le commissa i re 
rentra i . M. Delalé s'est r e n d u a v e c l ' inculpé, chez 
M. Desbonnet , o ù a e u l ieu la confrontat ion. 

Le magistrat e t le pr isonnier sont repartis i>our 
Li l le , v e r s 4 heures i\2. 

C o m m e n c e m e n t d e c r è v e . — Mercredi à 1 heure , 
30 t i sserands de l 'établ issement de M. Beul in , rue I 
.lean l . egraud, ont déclaré qu'ils ne cont inueraient i 
pas le travail , s i on n'apportait pas les modifications [ 
s u i v a n t e s au tarif de certains ar t i c l e s : 1- Anguien-1 
tation de 0,03 t j * soit 0 ,10 i\t pour les grandes lar- | 
g e u r s ; 2 - C.OT i | 2 et 0.0« l | 8 pour les 10S dtiites. i 
Comme il n'a pas été poss ible de faire droit s éance i 
tenante à leurs réc lamat ions , ils ont quitté la fabri- i 
q u e , sans s e l ivrer à a u c u n e mani fes tat ion . 

A u x b o n n e s m é n a g è r e s ? — Achetez le d é l i 
c i e u x b e u r r e d'Oostcamp, chez Tanghe-Ver-
donck , m e de l'Hôtel de-Vilia. 4 , Tourco ing . Beurre 
de c r è m e de toute pureté . 3 .'r. 50 le k i l o g . 
Maison Centrale : r u e d u Bois , 13 (treize), R o u b a i x . 
Dépôt : rue Pierre-de-Roubaix , 150, Rouba ix . 
• N . — E x i g e z s u r l e s m o t t e s de beurre la m a r q u e 

de la laiterie d'Oostcanip. 7êK3 

U n c o w n s a e e s a e a t d'Incendie. — Mercredi à 3 heu
res HZ de (après midi, le feu se déclara, par suite d'un 
vire de construction de la cheminùe, dans une chambre 
de la maison occupée par nne pauvre veuve . Madame 
Lassuv, rne du Sentier, n" 5\. Heureusement ou s'en est 
aperçu à temps, et les voisins soûl parvenus à se rendre 
maîtres des flammes avant l'arrivée des pompiers. 

Les perles, consistant eu un lit. literies et linge, sont 
évaluées à 00 francs. 11 n'y a pas d'assurance. 

Ha l ln ln . — L'n aliéné. — Nous avons parlé, il y a peu 
de jours du Homme Désiré Pronvost, âjré de trente-cinq 
ans, natif de Roubaix. Un se rappelle que ce malheu
reux, qui présentait des symptômes très accusés de dé
mence paralytique, avait été trouvé errant dans les rues 
dllalluii i , à la suite de son expulsion du territoire belge, 
expulsion en l'espèce contraire aux stipulations de la 
convention internationale. 

M. Pierclion, médecin, a conclu à l'internement de cet 
Infortuné dans un établissemenl ad hoc. Pronvost vient 
d'être conduit en voiture à l'hôpital Samt-Sauveur de 
Lille où il a été admis en observatiou. 

— ( n jeune homme peu galant. — Ayant rencontré, 
hier soir, vers neuf heures, rue de Lille, une jeune fille 
du nom de Maria Grave, tisserande, âgée de dix-huit ans, 
un jeune homme, Victor Nuyltens, âgé de vingt ans, frau
deur de profession, croyant voir uue antre personne con
tre laquelle il garde rancune, empoigna 'a fille (iruye à 
la gorge, la renversa et la cribla de coups de poings. Le 
brutal jeune homme s'est vu dresser proces-\erbal par 
M. le commissaire de police. 

X^IT .T .353 
La c a b i n e t de M. R a y n a l — M. Beaucaire, qui avait 

été récemment nommé conseiller de préfecture du Nord, 
en remplacement de M. Meignan, vient d'être appelé par 
M. Raynal en qualité d'attaché au cabinet du ministre. 

U n h o m m e a r r ê t é pour t e n t a t i v e de m e u r t r e contre 
s a f e m m e . — Nous avons annonce la tentative de sui
cide d'une femme qv\ se serait jetée par la fenêtre de sa 
maison, rue des Etaqoes. 

A la suite de racontars, le mari de cette dernière nom 
nié Emile La brou x, âge de H aus, a été arrêté sous l'in
culpation de tentative de meurtre. Ce de.nier l'aurait 
précipitée par la fenêtre. De* charges graves pèsent 
contre lui. 

H n i n l i r m l . — Une voiture tamponnée par le 
car a vapeur. Mardi, vers dix heures da soir, le tram
way i vapeur de Lille à Honbaix a tamponné la voiture 
d'un messager, M. Tibergbien, de Roubaix. Voici com
ment l'accident s'est produit : 

Des travaux de réparaiiuDS de pava?e sont effectués 
en ce moment 4Mous-en-Baro»ul, ce qui oblige les tram
w a y s à faire leur parcours a contre voie. La voiture de 
M. Tibergbien conduite par deux domestiques en état 
d'ivresse se tenait de l'autre cdté. 

Est ce la peur des chevaux on 1a maladresse des con
ducteurs f toujours est-il que lorsque le tramway est ar
rivé prés dn véhicule, les chevaux prirent le milieu de 
la route. Le conducteur du tranway n'ayant pu, malgré 
ses efforts, parvenir â arrêter immédiatement le car, 
celui-ci bPtta contre le camion, qui ver?asur le côté La 
machine du tramway eut sa devanture défoncée. 

Les domestiques de i l . Tibergbien injurièrent les c o n 
ducteurs du car qu'ils accusèrent de l'accident. Finale
ment on en arriva aux mains, ce qui causa aa tramway 
un retard de 40 minutes. 

l'n rapport a été dressé à la charge des conducteurs de 
la voiture de messagerie. 

Boa rne l i a l è r e . — La hausse continue du lin donne une 
grand* animation à 1 industrie et au commerce limera pour 
tous les articles. La saison est favorable aux affaire!, en toiles ; 
on signale cependant des transactions régulières a prix en fa
veur des vendeurs. Les llls sont extrêmement recherchés, la li 
lature se tient sur la réserve. m;os tonies les transactions ont 
lieu a prix en hausse sur les cours précédents. 

L'n très bon courant d'affaires en Ras de pays, les prix ten
dent constamment â la hausse. Beaucoup moins de ventes nue 
la semaine dernière en lins de llussic: la hausse continue des 
prix et I petit nombre d'aCrea fallu impliquent cette diminu
tion; les transactions ont surtout jiorté sur le livrable roui à 
l'eau. 

M a r c h é a a x M e s «le Li l l e du 17 décembre 1893. (Cours 
commercial i — Blés et T.rines, calmes. Les blés, peu offerts, 
sont tenus de 15 à 16 fr. maximum les 80 kilos. 

(lu demande de il à 48 fr. pour les farines eu boulangerie. 
La vente n'y est pas bien active. 
l'eu de monde à notre marché. 

CONSEIL MUtlC PAL DE OUR .OING 
Séance du 27 décembre 1893 

Présidence de M. HASSGBROUCQ, maire 
La séance esl oaverte à 8 heures 30. 
Sont présents : MU. Hassebroncq. maire: Diéval, ad

joint; Masure, Dncoulombter, Salem bien, Sénélar. Honoré 
Odson, Glorieux, Dalle-Dessy, Dupont, Goube d'Aimn, 
Despinois, Craque, Tack, Ronx, Hersin, Muller, Delphin 
Dumorlier, Delcroix. 

Excusés : MM. Honoré Dumortier, Grau, De Lavaivre, 
Dron. Delva. 

M. Draminais, secrétaire général, donne lecture du 
procès-verbal de la dernii're w'ance. La rédaction de es 
procès-verbal est adoptée saut observattoa marquante. 

Vérification des viandes. — Le préposé eu chef de 
l'octroi aaroposé la création de postes de sous-inspec
teurs chars; -s de la vérification des finances. La proposi
tion est renvoyée a ta commission compétente. 

Bibliothèque populaire.— L'Administration municipale 
est autorisée à traiter avec un libraire pour l'achat il • 
l ivres. 

L'accident du réservoir du lluchon. - - Sur un rapport 
du Maire, le Conseil approuve les chiffres d'indemnités à 
allouer pour a. cidents personnels ou dommages matériels 
survécus à la suite de l'effondrement du réservoir du 
Huchoo, et vole le crédit de l . ï i o francs, soit 30 0|0 du 
chiffre total de 4,16». part afférente à Tourcoing. 

M. Dupont demande à quel point se trouvent les Ira-
v a u x des experts chargés d'examiner à qui incomberait 
la responsabilité de l'accident. 
Cal . le Maire dit que, d'après le rapport des experts, l a c 
cident serait dû à un défaut du projet et qu'il n'y aurait 
pas de responsabilité i la charge de» entrepreneurs. Il 
ajoute qu'a sou avis, les villes n'auront à exercer leur 
recours contre qui que ce soit. L'auteur du projet a dé
nia dé à être entendu et il doit déposer un rapport qui 
n'est pas encore parvenu. La question est délicate et il y 
a lieu de garder une certaine reserve. 

Travaux de voirie. Le Conseil renvoie aux commis
sions des finances et de la voirie l'offre d'ouvrir des rues 
dans nn terrain appartenant à la fabrique de la Made 
leine, de UHe. . 

Bureau de Bienfaisance. — L administration chari
table sollicite du Conseil municipal un supplément de 
subvention : celte demande est basée sur l'augmentation 
du uotnnre d'indigents ayant recours au Bur-au de Bien
faisance. 

Le Conseil voie an crédit de lï.OOO fr. pour faire droit 
a cette demande. 

Vérification des poids et mesures. M. Je Vérillcatenr 
remercie le Conseil de l'indemnité de 800 fr. qui lui a 
été allouée. Dont acte. 

Service des eaux. — Le budget de ISfll comprend les 
prévisions suivantes : en reeette» 1,010.668 fr. y compris 
une partie de l'emprunt des «aux potable* et eu dépenses 
ui8,l»S6 fr. soit un excédent en receltes de 81,100 fr. Le 
Conseil approuve ce budget. 

Logements insalubres. — Il est procédé a 1 élection 
d'nu membre de cette commissiomest désigné par le vote 
M Lamon, en remplacement de M. Jubaru. 

Laisse des écoles commmmaies. — Sur le rapport de M. 
Tack, le l'namil approuve le* statuts de la « Caisse des 
«eoie* coanaaaabM, » qui a pour but « d'encourager et 
de fac i l i t era /réaaeatat io f l des écoles, soit par des ré

compenses aux élèves les plus assidus, soil pat des se 
cours en chaussures, vêtements, etc., aux infants des 
familles indigentes ou peu aisées. » Elle se préoccupera 
notamment du fonctionnement des cantines scolaires. 

Benuindt de bourse pour M fréquentation du Causer 
oaloire,— Cette question était venue à la précédenle 
séance, et aucune solution n'avait été donnée. On sait 
qu'il s'agit du jeune Bacquart, qui est reçu au cours de 
M. Delsart an Conservatoire. 

M. Glorieux donne quelques explications et réfute 
l'objection de trop jeune âge qu'on a opposée a, la de
mande. 

M. le Maire fait remarquer que la question doit être 
traitée à buis-clos. 

La discussion est renvoyée à la fin de la séance. 
La société des anciens militaires — M Sdemb.en de

mande qu'on accorde au moins 400 fr. à la Société des 
Anciens militaires puisqu'on a subventionné les francs 
tireurs du Nord, société composée de « riches » qui ont 
les moyens dn faire eux mêmes leurs frais. 

M. le Maire estime que la sociélé des Anciens militaires 
est digne d'intérêt, tout eu manifestant le souhait que 
les sociétés de ce genre se concenl; eut. 11 propose, au 
résumé, d'allouer 300 fr. 

M. Tack explique la décision prise par !.i commission 
des (iaances eu refusant de pnme abord la subvention. 
Elle a craint de créer un précédent ; beaucoup :1e sociétés 
du même genre se foudeul et s'adresseront probablement 
aussi à la municipalité pour obtenir un subside 

Sous le bénétlce de ces observations, la subvention de 
.XK) francs est mise aux voix au scrutin secret (le vote 
par mains levées n'ayant pas donné de résultai.) sur 
dix-huit rotanls. sept conseillers se prononcencent pour 
l'adoption du subside, sept contre, et quatre abstentions. 
En conséquence la subvention n'est pas allouée puisqu'il 
n'y a pas de majorité. 

La fan/are « les Intimes ». — La commission des 
linances, par l'organe de M. Dupont, propose d'accueillir 
la demande de 300 francs de subvention présentée par la 
fanfare « les Intimes ». 

M. .Muller prétend que celte société s'est efforcée de 
nuire à la .Musique municipale et il espère qu'elle chan
gera d'attitude à l'avenir en reconnaissance de la sub 
vention qu'on lui donnera. 

M. le Maire est d'avis d'accorder la subvention alin 
il'ôler 1 celle société le prétexte de se donner des airs 
de persécutée. Cette société ad'ai l lenrs témoigné d'une 
réelle valeur. D'ailleurs le Conseil resle toujours libre de 
supprimer la subvention. 

La subvention est votée, à mains levées, à la majorité. 
Concours horticole. — Eu conformité d'un voeu de M. 

Tack, le Conseil décide l'organisation d'un concours agri
cole qui aura lieu les 19, iO, zl et z i mai 18J't. 

La bataille de Tourcoing. — Le Conseil municipal 
décide eu principe ce qui suit : 

« 1" La wlle de Tourcoing célébrera par une fête publi
que, le 20 mai puitlisiii, le centenaire de la bataille de 
Tourcoing, on, le 18 mai I" ' , les armées françaises, 
qnoiqu'en nombre fort inégal, remportèrent sûr les 
arméesall iées une victoire éclatante qui fut le prélude 
de triomphe de la France contre l'Europe coalisée. 

» â' A M il de donner à cette fête le caractère national et 
patriotique qui lui convient et de lui assurer une im
portance digne de la ville, il sera fait appel au concours 
de tons les habttauts à quelque nuance d'opinion qu'ils 
appartiennent. A cet effet, le Maire est invité a provo
quer l'ouverture d'une souscription et la formation d'un 
comité d'organisation qui serait composé, indépendam
ment du Maire, président, par égale moitié, de souscrip
teurs choisis par eux, et de conseillers désignés par le 
Conseil municipal. » 

Le Conseil municipal fixera ultérieurement le crédit 
à voter pour la part de dépenses A supporter par la 
ville. 

Le rapport a é l é présenté par M. Jules Tack. 
Entretien des rues et sentiers. — Le Conseil approuve 

le cahier des charges pour la mise en adjudication des 
travaux d'entretien des rues et sentiers en 18iii. IMS et 
• a 

entretien des luitiments. — La même formalité est 
remplie au sujet de l'entreprise de l'entretien des bâti
ments. 

Classement de ra s . Sur le rapport de M. Tack, au 
nom des commissions des linances et de la voirie, le 
Conseil classe la rne des Fauvettes (prolongement de la 
rue Solférino de Roubaix, moyennant l'engagement à 
prendre par les propriétaires de se conformer aux règle
ments de la voirie pour l'aqueduc et lo pavage de 
cette rue. 

Place du Conditionnement. — A la suite d'une obser
vation de M Glorieux, M. le Maire promet de prévoir ul
térieurement une somme destinée au pavage de la place 
qui se trouve en face de l'entrée du Conditionnement. 

Service médical du Bureau de Bien /aisance. — M. Ilel-
phiu Dumorlier se fait l'écho de plaintes formulées par 
les habitants a propos des visites médicales. Il émet un 
vieil en faveur de la suppression des circonscription» 
actuelles et du remplacement par le service à la visite. 

H demande aussi qu'un médecin se tienne le dimanche 
au Bureau de bienfaisance à la disposition des malades 
indigents. 

Après un échange d'observations, le Conseil renvoie à 
une prochaine séance l'examen de la prise en considéra
tion de ce v u u . 

Les travaux de l'Hôtel (le-Ville. — M. Tack demande à 
quel point se trouvent les travaux de l'HOtel-de-VilIc. 

M. le Maire répond que le retard apporté à l'exécution 
de ces travaux est dû à diverses causes, notamment au 
manque d'argent. 

Le budget de 1894. — Le Conseil aborde eulin la dis
cussion des p avisions budgétaires pour 18'Ji. H adopte 
d'abord sans discussion les recettes ordinaires et extraor
dinaires, puis il passe successivement en revue les nom 
breu.x articles du bulget des dépenses 

Ici encore tous les chapitres sont successivement adop
tés sans amener de discussion notabie, mais nous au
rons d'ailleurs l'occasion d'étudier en détail les divers 
éléments de notre budget communal. 

Avant d'arrêter définitivement les chiffres, le Conseil 
se coustitue en comité secret pour discuter la demande 
de subvention du jeune Bacquart. Après quelques minu
tes de discussion, le Conseil accorde la bourse de 1200 
fr. qui lui était demandée. 

Les chiffres du budget sont établis comme suit : re
cettes totales .'!.28â.46î,87: dépenses totales 3.270.920,70: 
excédent en recettes 5.342,11. 

Le Conseil vole à l'unanimité ces prévisions budgétai
res pour l'année 1894, nuis le Maire lève la séance et dé
clare la session close, il est 11 heures 1|2. 

LE VOL OE M0NS-rN-BAR0:Ul 
Nos lecteurs ont encore présente a la mémnire les dé

tails du vol accompli, il y a quelques jours, à la maison 
de campagne d'un conseiller municipal de Lille, M. 
Barbe. 

De l'enquête habilement conduite par M. le maire de 
Mous en-Harieul aide par ses deux gardes champêtres et 
de la gendarmerie, il résulte que les voleurs se sont en
core introduits chez M. Mallet, cabareticr, à l'estaminet 
du « Grand-Trocadéro », au coin de la route de Lannoy 
et de la route de Roubaix à Mons-en-Barœul, pour y eu-
lever nne baladeuse. 

Nos lecteurs se rappellent que M. Trigallez avait en
tendu le bruit d'une brouette passant sur la roule vers 
trois heures du matin : le bruit de cette brouette était 
bien celle des voleurs, mais, la trouvant insuflisa.ile, les 
hardis malfaiteurs se sont introduits chez M. Mallet en 
escaladant une clôture faile en planches et ouvrant en 
-suite la porte de l'intérieur, ils y ont enlevé une bala
deuse appartenant à M.Degoedt et qui élail ordinairement 
remisée dans la cour de M. Mallet. Voici comment la 
chose a été découverte : 

Lundi matin, M. Mallet s'aperçut parfaitement que la 
baladeuse n'était plus chez lui:' mais comme fréquetn-
mrnt M. Degoedt, qui habite en face, venait la prendre et 
s'en servir sans que M. Mallet le remarquât, celui ci 
croyait à nne circonstance pareille,et ce n'est que le soir 
en rencontrant M. Degoedt, qu'il eut la pensée de lui 
demander s'il avait pn.lé sa voiture à quelqu'un. 

Sur la réponse négative de II. Degoedt, M. Mallet n'eul 
plus de doute : la voilure avait été volée, mais par qui ? 
Une autre découverte vint mettre sur la trace des vo
leurs : à quelques centaines de mètres au dessus de l'ès-
laminet du Trocadéro, on retrouva la brouette agi avail 
d'abord servi aux voleurs de M. Barbe. Mus de doute. 
lès lors. La baladeuse avait é lt enlevée par ces mêmes 

handi'.s et devait remplacer la brouette trop incommode 
et trop suspecte. 

Espérons que ces différents détails permettront de faire 
découvrir les auteurs de ce vol important. 

Concerts et Speclaclè* 
Concert p a r l e c l u b • L e * Mail M é l o . » — Le grand 

salon de la Manie Mail absolument liondé hier soir, et le 
public s'est relire charmé de la soirée qu'il venait de 
passer. La « Philharmonique dn Jean Ghislain. » qui 
prétait sou concours, a exécuté quelques pages choisies 
de son répertoire : l'oëte et l'ai/san. de Suppé et l.a Vie 
Champêtre, de Bajus. L> s progrès faits par cette société 
s'accentuent visiblement, les applaudissements qui ont 
couvert la fin de cette exécution Pool lufllsammenl 
prouve; l'honneur en revient surtout au chef énergique 
et dévoué M. A. Ilauwens. 

M. A. Gaile, baryton, avec une voix pleine et élendue, 
a apporté beaucoup d'àme et d'expression dans la romance 
M . 

Les deux Ecartelés, est une scène comique qui dénote 
chez ses auteurs autant de souplesse que de savoir, elle 
a obtenu franc succès, toutes nos félicitations aux inter
prètes MM. l-ouis Evrard et Auguste Lallemand. M. Léo
nard Duprez, un jeune violoniste, presqu'na artiste, a 
émerveillé son auditoire, en jouant uue Fantaisie célèbre. 
Son coup d'archet est d'une netteté et d'une dextérité 
remarquables; il fait chanter et pleurer son instrument 
au gré de sa volonté; le public l'a bissé et acclamé. 

M. J. Monuier, l'estimé chanteur comique, a conquis en 
arrivant sur la scène les suffrages de l'assistance; ses 
différentes chansonnettes, dites snr le meilleur ton, ont 
été 1res goûtées et applaudies. Les l'oses de marbre, qu'on 
a déjà acclamé maintes fois, ont été reproduites avec 
succès; à mentionner surtout les Nouvelle» poses histori
ques : les (iùulialeurs, la Mort de César, lo Châtiment. 
Laocoon et ses fils étouffés par deux serpents, c l c , tout 
cela était d'une exactitude scrupuleuse. 

M. V. Verhrtigge, hautboïste, possède nn doigté admi 
rahle: il a exécuté une fantaisie, lligoletto. avec autant de 
sentiment que d'expression. M. G. Dupureur excelle dans 
l'art de bien dire; le monologue de Coupée, la Bénédic
tion, qu'il a irréprochablement récité, lui a valu d'una-
uimei bravos. 

Quels originaux que les frères Gratepif, Figaro et 
Malpeigiié! leur scène d'imitation l'n Barbier incompa
rable* été 1res réussi. Le grand ballet villageois exécuté 
avec un ensemble digne rTétojjes a été frénétiquement 

applaudi. M. Barcibaut est un comique ûans toute l'ac
ception du mol. ii a détaillé uuelques scènes avec nue 
verve étourdissante, l u e bouffonnerie: la Rosière, qui 
clôturai! celle belle soirée, a fort diverti l'assistance: les 
interprètes ont droit à des éloges, surtout « La Rosière » 
(M. Ch. Densi. 

Le compositeur de la musique, dans celte scène, esl 
II. Léonard Duprez, le violoniste mentionné plus haut: 
sa composition est inarquée au coin du bon goût. 

One t o m b o l a . - Voici les numéros fagnanls de la 
tombola organisée i l'estaminet de la « Brasserie du 
Frcsnoy », tenu par Mine Mora, 7», m e de Rome: les lois 
pourront être réclamés jusqu'au 10 janvier: passé ce 
I lai. i.s seront acquis à i ' ieuwe : 110, 210. 400. 118, 047, 
4SI, H t , 210, tM, MB, f i l , «2, l'i-2, C8, 955, KM. 

— Une soirée littéraire et mmicaie sera donnée, di 
manche prochain. 31 d 'cembre, à sept heures du soir, 
dans la salie de l'hôtel du Cygne. 

Q - r a n d T l i é â / t r e d » R o u . b s 
Jeudi 2 8 D é c e m b r e 1 8 9 3 

:LVI ys~ N o isr 
Opéra-comique de MASSKNET 

^EjF«.TT=tx33>ar^aLXJ^ss: 
T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e L i l l e . — Audience du 

mercredi 27 décembre. — CHIFFONNIER IRRITÉ. — Le 
jeudi 21 décembre, vers six heures du soir, un chiffon
nier du nom de Jules Watlremez voulait absolument 
entrer chez M. Deberghe-N'vs, rue de Lannoy, pour faire 
un mauvais parti à une ouvrière qui travaillait dans ce 
dernier établissement. Ou veut l'eu empêcher et l'agent 
Despierre, à peine arrivé, reçoit les invectives du chil-
fonnier qui ne tarda pas à ét'rearrêlé. Wallremez est con
damné a quinze jours de prison. 

PROOKS DE PHSSSE. — Le Tribunal rendant son juge
ment sur faction eu diffamation intentée par M. Dulrieu 
à M. N'adaud, gérant du Nord Cycliste, cl à MM. Garemund 
et Rudeau, signataires d'articles dans un autre journal 
de ce même sport, condamne les défendeurs à vingt-cinq 
francs d'amende, cinquante francs de do iim.ig.-s-iiilérèts 
et à l'insertion de la décision dans l'une et l'autre des 
publications. 

CN FRACUEUR PoiRscivi .— Deux préposés de douanes, 
aux Ballons, poursuivaient dernièrement un individu qui 
avait laissé tomber en courant un paquet de tabac assez 
volumineux, l'avaient pourchasse jusqu'à une maison 
de ia rue DCSLIX à Roubaix oU il était entré. 

Certains d'avoir reconnu en lui un nommé Ferdinand 
Six, âgé de vingt-deux ans, ils avaient dressé procès-
verbal qui avait été renvoyé au parquet. Car outre le 
fait de contrebande, il avait de loin injurié et outragé le 
douanier eu accompagnant ses paroles de gestes obscè
nes. 

L'n mandat d'arrêt fut décerné contre lui et Six, arrêté 
a Roubaix, fut traduit en correctionnelle. A l'audience, 
maigre les dépositions précises des préposés qui affirment 
ie reconnaître.Six soutient que ces derniers se trompent. 
Six est condamné i deux mois de prison et 500 francs 
d'anioude. 

T r i b u n a l t l e c o m m e r c e d e T o u r c o i n g . — 
Audience du 28 décembre. — M A R C H É A LIVRER PE COS-
SETTES PE CHICORÉE. Dans le procès plaidé dans cel le 
audience, quelques points nous semblent devoir être 

lus particulièrement mis en lumière pour l'intérêt pra-
que qu'ils présentent. 
Il s'agit d'une action intentée par M. Papier, fabricant 

de chicorée i Tourcoing, contre M. Criquet, un négociant 
de la Belgique, pour non exécution d'un marché à livrer 
de cosseltes de chicorée. 

Le marché avait été passé cn janvier 1893 pour 
100,000 kilog. de cossetlcs au prix de 10 fr. 'M les 100 
kilog. à livrer en octobre, novembre, décembre et janvier 
1894. 

Le vendeur ne s'étant pas exécuté, M. Papier a fait 
une mise en (lemcureau mois d'août et il réclame au
jourd'hui une indemnité de résiliation de 20,000 fr. H 
laul ajouter que la récolte de cossetles de chicorée ayant 
manqué cette année par suite de la sécheresse, le produit 
a considérablement haussé de valcureta atteint jusqu'au 
prix de 54 fr. 

A la demande de M. Papier, le défendeur oppose, entre 
autres, deux points que nous voulons surtout retenir. 

D'abord, en ce qui concerne la livraison, il prétend 

3n ayant vendu les 100,000 kilog sur octobre, novembre, 
éceinbre et janvier 1894, il a la faculté de livrer la tota

lité de la marchandise l'un ou l'autre de ces mois,tandis 
que M. Papier soutient qu'il a toujours entendu être 
livré par quantités de 25,000 kiL.sut le quart de l'iinjor-
tance du marché, à chaque mois désigné. 

Sur le quantum de l'indemnité, M. Criquet dit qu'à 
supposer que cette indemnité soit due, elle doit être 
calculée sur la différence des cours entre le pi ix d'achat 
et le cours pratiqué à la date de la mise en demeure, 
c'est-à-dire au mois d'août. 

Nous ne manquerons pas de donner la solution du tri
bunal pour celte affaire qui a été mise en délibéré. 

P O R T R A I T S 
A r t i s t e P o r t r a i t i s t e f i x a s s e 

A. MISSCHKIN 
Se charge des portraits d'après nature et des agran

d i s s e m e n t s d'après photographie de toutes g r a n d e u r s . 
M , Rt 'E l > ' l \ K i ; i t M \ : \ \ . 5H 79116 

NOUVELLES MILITAIRES 

Infanterie. — Sont promus : colonel. Patent de Billv. lieu
tenant colonel au HOe, affecté an 31c régiment: lieutenant-co
lonel, M. Prieur de Larornctte, chef de bataillon au 3e régl-
mentde tirailleurs aluénciis. ail, été au une. 

Chefs du bataillon: MM. Lecomte, capitaine au l l ' e . affecté 
an Iî7e; Clôt, capitaine au Sle, affecté au tlOe; Banelli, capi
taine au l l l e , affecté an 8e. 

Capitaiues: MM (iérie, lieutenant au HOe. maintenu a son 
corps: de ta l.unde d'OIre, lieutenant au 33e. affecté au 15ïe: 
Itnsset, lieutenant au 93e. aflecte au 43e: Itichin. lieutenant 
au Hïe, maintenu à son corps. 

Cavalerie. — M. Moreau de Bellaing. lientenant-coloriel du 
IftVi chasseur», est nommé colonel du l i e régiment de dra
gons. 

M de la X'aulx, capitaine an 9e régiment de cuirassiers, est 
nommé chef d'escadron au i l i egiincnt de dragons. 

M. de Berminffhatn. du 21e régiment de dragons, est nommé 
soiis-lu'utiMiant au 6e régiment de cuirassiers. 

Artillerie.— M. liermary. lieutenant-colonel, président delà 
commission d'expériences de Calais, est nommé colonel. 

Corps de s nté militaire. — M. (iavoy, médecin principal de 
le classe, qui quittait il y a quelques jours l'hôpital de Lille 
pour celui de Lvon, vient d'être promu de lie classe. 

332E3XJCSl-3:»sta3»XJES 
Mouscron — Réunion du Conseil communal. — Le 

Conseil communal de Mouscron s'est réuni en séance 
ordinaire te mercredi 27 décembre,;»cinq heures et deimie 
du soir, sous la présidence de M. Mulliez, bourg
mestre. 

Ktaicnt présents: MM. Marliem, échevin, A. Parmen-
tier, Coppenolle, Delbar, J. Paruientier, Labarre, Den-
reep et Busschaert, conseillers. 

M. Coulon, secrétaire, donne lecture du procès-verbal 
e la dernière séance qui est adopté sans observation. 
Dans une séance précédente, M. De.'bar avait demandé 

au Conseil qu'on lui fournisse la liste des élèves fré
quentant les écoles d'adultes et les écoles primaires coin 
niunaies. Le conseil avait fait droit à la demande de I 
M. Delbar. La liste lui est remise séance tenaille. 

Ou aborde ensuite l'ordre du jour. 
1. Budget primitif des hospices civils pour l'exercice I 

1891. - M. le secrétaire donne lecture des divers cha-
liitres du budget primitif des hospices civils. 

Les prévisions de recettes s'élèvent à .'10,020 fr. 04 c ; 
les dépasses se montent à 30,308 fr. 20 c. d'où un excé
dent de recettes de 11 fr. 7b c. 

Le Conseil, après examen, adopté le budget hospitalier 
tel qu'il est établi. 

2. Budget du Bureau de bienfaisance pour l'année 1894. 
M. le secrclaire dépose sur le bureau le b idget pri

mitif de bienfaisance. Il donne connaissance à l'assemblée 
des prévisions, tant eu recettes qu'en dépenses, conte
nues dans ce document. Les évaluations se montent, en 
recettes, ài8.67ii fr.: en dépenses, à 48.022,48. L'excédent 
de recettes est donc de 52,52. 

3. Formation provisoire du budget communal pour 
1891. — M. le Secrétaire fait connaître les évaluations 
provisoires de recettes et de dépenses du budget commu
nal ,.our 1891. 

Le Conseil décide que ce budget sera déliuiiiveinent 
fixé et approuvé dans une séance ultérieure. 

M. Coppenolle propose d'adjoindre un auxiliaire au 
garde-champêtre du Mont à-Leux H invoque pour motif 

3 u'à partir d'une certaine heure du soir, la surveillance 
e ce hameaai fait défaut, ce qui favorise les exploits 

des malfaiteurs qui y circulent. 
M. le Président répond qu'il n'est pas possible actuelle

ment de faire droit 4 cette proposition. Dans quelque 
temps peut-être, dit-il, ou pourra augmenter le nombre 
des agents de police, élans la mesure nécessaire. 

M. Delbar émet ta proposition de vote d'une somme de 
mille francs à litre de restau ratios du sentier du « Com
pas », ce qui constituerait uue dépense très-utile que 
tons les habitants approuveront. 

M. le Président objecte que le crédit demandé ne peut 
être émargé au budget en cours, mais qu'il pourait l'être 
dans un budget ultérieur. 

t . Location des echopes pour 1894.— M. Coulon sou
met au Couseii le procès-verbal de l'adjudication des 
échopes, effectuée le 1er décembre dernier. 

Après en avoir pris connaissance, ies conseillers don-
! nent un avis favorable à l'approbation de ce docu-
! ment. 
I 5. Adjudication des fournitures aux établissements 

hospitaliers, en 1894. Le Conseil donne également 
sou adhésion au procès-verbal de l'adjudication passée 
le 19 décembre touchant les fournitures nécessaires aux 
élablisssements hospitaliers eu 1894. 

G. Admission d'une vieille femme indigente à l'Hospice-
Civil.— une octogénaire, Victoire colbrant, veuvo Del-

! courte, domiciliée à Mouscron, sollicite son admission à 
l'hospice, à la condition d'abandonner à l'établissement 
tout ce qu'elle possède : ce qui manquerait pour son en
tretien serait fourni par un de ses neveux qui en a pris 
l'engagement. Le Conseil donne son assentiment à celte 

I combinaison. Eu conséquence la veuve Colbrant peut 
j être admise à l'hospice. 
| 7. Fixation du prix de journée des étrangers indigents 

d l'hospice civil pendant l'année 1894. — 11 est de règle 
que chaque année, l'administration communale fixe le 
prix de journée d'entretien des étrangers indigents à 
l'hospice. 

Le Conseil après en avoir délibéré, fixe ce prix de jour
née à un franc cinquante centimes que devra supporter 
le domicile de secours de l'étranger. 

La séance est levée à sept heures. 
— Arrestations diverses. — L e brigadier Slockbroeckx 

et le gendarme Dekelelaere ont procédé, mardi soir, i 
deux arrestations :cel lesd'ui icontuniax. Fidèle Vanlaert, 
tailleur, âgé de vingt sept ans, natif de Saint-Nicolas, 
demeurant à Mout-à-Leux. H s'était dérobé à une con
damnation à trois mois de prison et vingt-six francs 
d'amende, prononcée contre lui en février dernier par le 
Tribunal correctionnel de Tcrinonde pour soustraction 
frauduleuse, et d'uu déserteur, IvoKugels. caporal au 2e 
régiment de ligne à Kand. H manquait aux appels de
puis six jours. 

Il a été mis à la disposition de l'autorité militaire. 
Mercredi matin, les gendarmes Deblende et Dekoning 

ont airêlé une ménagère, Marie Cuvelier, demeurant à 
Roubaix. Le tribunal correctionnel de Courtrai l'avait 
condamnée en mai 1892 à quinze jours de prison et vingt 
francs d'amende pour coups et blessures volontaires. 

Dans l'après-midi, la police locale a arrêté Jean-Louis 
Demullier, cabarelier, demeurant à Mout-à-Leux. 

Cet individu avait encouru une peine de quinze jours 
^bypriswn,-prononcée par la cour d'appel de Gand à la 
date du y juillet dernier, pour bris de clôture chez un ca
barelier, Adolphe Tallicr, au Mout-à-Leux. 

H e r a e a n x . - - Ha très joli concert, organisé par la 
section dramatique, de la musique municipale de Croix,a 
eu lieu, hier, chez M. Vanhnys, cafetier. Tous les inter 
prêtes ont droit à des félicilafions. L'ouverture exécutée 
par le groupe syuiphouique, a été brillamment enlevée. 
M. Delvigne, sous-chef, s'est particulièrement distingué 
dans un air varié pour bugle, ainsi que dans un duo avec 
piston où il avail M.Wallel, comme partenaire: tous deux 
ont prouvé qu'ils élaient réellement musiciens. 

M. Dupriez, baryton, a été également applaudi. Un 
flûtiste distingué, "M. Jean Van lloolaiid, a soulevé plu
sieurs salves d'applaudissements dans plusieurs airs 
variés ; ce jeune artiste, qui n'en est pas à sou coup 
d'essai, laisse présager un brillant avenir. M. C. Mulliez 
a chanté une romance avec un goût exquis.MM.L.llourez 
et G. llargibant ont, pour ainsi dire, fait les frais de la 
soirée; leurs monologues et chansonnettes ont provoqué 
une grande hilarité ; toutes nos félicitations aux deux 
compères. Nous remercions M. Gademie, directeur de la 
Musique municipale de Croix, qui s'est acquitté avec 
talent du rùle d'accompagnateur. 

L'écrivain, dont l'Evéque de Loretle loue à si bon droit 
savoir et la compétence a eu la bonne fortune de 

trouver, chez ses éditeurs, toute facilité pour illustrer, 
c'està dire montrer aux yeux, en plein jour, ce qu'il a 
décrit avec tant d'amour et de foi. Ce n'est plus dans un 
milieu fantaisiste, c'est dans leur vrai lieu que nous 
revoyons se dérouler devant nos regards attendris les 
grandes scènes de l'Incarnation et de ia vie cachée du 
Sauveur. 

A la veille du sixième centenaire de la Translation de 
la Sainte Maison à Lorette, l'apparition de ce beau et bon 
livre est un service rendu à la piété chrétienne. Noos 
sommes heureux de l'avoir signale. 

ANT. RICAÎIO, 
Docteur en Théologie et es Arts, Prélat 

de la Maison de Sa Sainteté. 
l'n vente à la Société de Saint-Augustin, à Lille,et dans 

toutes les librairies catholiques. 

T O U T E S ILES M E N A G E R E S Q U I A I M E N T L E 

Guitare à accords à clef patentée 
Pour ceux qui, sans avoir reçu une instruction musi

cale, veulent se donner la jouissance de jouer d'un i n s 
trument.la guitare àaccords marqneun véritable progrès. 
Cet instrument, patenté par l'inventeur dans tons les 
paya, mesure 51 c.M. et possède 24 cordes (14 simples et 
10 doublées), au-dessus desquelles se trouvent 0 poignées. 
Kn abaissant une des poignées et en passant, soit ledoigt 
soit l'anneau, sur une des cordes, on obtient un son 
plein et doux et d'une pureté à satisfaire l'oreille la plus 
exercée. Les cordes portent des numéros, les poignées 
les lettres A à t. La musique est écrite en notes, mais 
au-dessus de chaque note se trouvent les numéros et 
lettres correspondants et démontre par l i les cordes à 
toucher et poignées à pousser. La connaissance de la mu
sique écrite devient ainsi superflue. Toute personne 
peut apprendre à jouer un air (mélodie et accompagne
ment) à l'aide des 0 poignées, eu moins d'une heure. 

Kn dehors du sou splendideet tout spécial, cet instru
ment a un avantage qui le place au-dessus de tout autre, 
étant pourvu d'une clef à accorder, patentée, permet
tant à toute personne de l'accorder soi-même. Uue notice 
de quatre pages est jointe gratuitement à chaque instru
ment, enseignant d u n e manière claire et facilement com
préhensible la façon de l'accorder, ainsi que la valeur 
des sons et la manière de les obtenir. Ajoutez à ces avan
tages que le prix de l'instrument avec notice explicative 
album de 12 airs, anneau, clef, et botte, n'est que de 
francs 22.—et l'on comprendra que cet instrument ait pu 
faire sa vogue en si peu de temps. — Les amateurs peu 
veut se procurer des albums donnant de la musique, 
spécialement écrite pour l'instrument, et comprenant 
déjà plusieurs cahiers, au prix minime de frs. 2.50 le 
cahier, contenant les morceaux les plus divers - chorals, 
chansons, extraits d'opéras et danses. Nous engageons les 
amateurs d'y ajouter un pupitre à musique pliant, au 
prix de fr. 1.50 et un sifflet-diapason de fr. 0.45. 

Cet instrument, d'une construction solide et d'un as
pect fort élégant, se vend chez 
35914 l . é o p o l d F K I T H . â L i è g e . 

BEUnB 
doivent s'adresser aux dépôts de la Laiterie tû 

A ROUBAIX 
1 C 3 ( t r e i z e ) , r u e d.xa B o i s , 1 C3 

*"xa.e P i e r r e - d e - R o u b a i x , 1 S O 

A TOURCOING 
•*»« r u e c ï o l ' H ô t e l - d e - V i l l e , •£*• 

(Maison TAXGHE-VERDONCKl 
Vu seul beurre délicieux, sans mélange, garanti 
de la plus exquise pureté. Prix du kilo// :Xfr 

Î V . - B . L e b e u r r e i V a i M a r r i v e e l i a i 
j o u r d e l a l a i t e r i e . 

Ex igez sur les mot te s de beurre la marque do la 
laiterie d'Oostcamp. 

c h a q u e 

NOUVEL AN 
Maison E. DUJARDIN & C" 

HOVUA1X, 7, B u e «lu Vie i l -Abreuvo ir . 3 . M O U H 
Assortiments considérables de Carpettes et K.ne - . 

délit fourrure pour cadeaux utiles.Tapisindiens et orientaux 

MOQUETTES JACQUARD,dep.4,4.25,4.53,4.75et5.53 
Pe luche pour Tentures . — Tis -us d 'ameublement 

RIDEAUX & PORTIÈRES. RECOMMANDÉ, le RIDEAU MASS0OA3 
pure laine, hauteur 3 mèlres, frangé, 9 fr. 

TAPIS DE TABLE CHENILLE 
On tre 

Linoléum, depuis Parti 
veautésdes meilleures 

De bonnes couturière sont demande 
.ises et Anglji.es. 
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S A . I S O N D ' H I V E R 

LIVRES I) É ï ' H E L W E S arisie» 
La Librairie Hachette et C10, qui n e n é g l i g e r ien d e 

c e qui peut contr ibuer a u progrès de l'art d u l ivre , 
n o u s offre cette année u n e collection de v o l u m e s qui 
att ireront l 'attention des a m a t e u r s et des lec teurs 
par la perfect ion de l eurs i l lustrat ions n o n m o i n s que 
par l'intérêt d u texte . Ce qui domine cette a n n é e c e 
sont les i l lustrations e n c o u l e u r s . 

Les d e u x pr inc ipaux o u v r a g e s de ce g e n r e sont 
ia Marine française de M. Maurice Loir, l ieutenant 
de va i s seau (1 vo l . grand in-8°, broché , 25 f r a n c s ; 
re l ié , 33 francs) , dont l e s p lanches et la plupart des 
g r a v u r e s sont t irées en d e u x te intes , et les Gloires 
et .Souvenirs militaires (1 vol . grand in-8°, broché. 
15 francs; re l ié , 20 francs), recuei l l i s par M. Ch. Bi
g o t dant les m é m o i r e s et o u v r a g e s mi l i ta ires écr i ts j I m m e n s e assort iment d 
sur les é v é n e m e n t s qui s e sont déroulés de 17S9 à 
1ST0 et i l lustrés de 24 planches e n couleur qui , par 
la perfect ion de l 'exécut ion, va lent de véri tables 
aquarel les . 

Parmi les grands o u v r a g e s de bibl iothèque publ iés 
par la Librairie Hachette et C", n o u s a v o n s à noter 
cet te a n n é e le X I X e v o l u m e de la Géographie tciii-
vcrselle d'Elisée R e c l u s qui t ermine et complète 
l 'œuvré magis tra le d u savant géographe (1 v o l u m e 
in-8°, broché , 30 francs; re l ié , 37 francs) , et le t o m e 
VI de l'Histoire de l'Art dans l'antiquité de MM. 
Perrot et Chipiez, formant l e premier v o l u m e de 
l'Art grec (i v o l . in-8°, broché , 30 francs; re l i é , 37 
francs) . 

Comme o u v r a g e s de v o y a g e , l e Tour du Monde 
(broché e n un o u 2 v o l u m e s , 25 francs; , t ient tou
j o u r s la tète a v e c les v o y a g e s de MM. Dyboxvski et 
Maistre dans l 'Afrique centra le , s a n s compter nom
bre d'autres e n Franco e t dans d'autres part ies du 
m o n d e ; puis v i e n n e n t les intéressants réc i t s de 
v o y a g e , e n Guyane , de M. Coudreau, Chez nos In
diens (1 xrolume in-S e , broché . 20 francs ; re l ié , 25 
francs) , et de Mme Chantre à travers l'Arménie 
russe 1.1 v o l u m e in-S", broché, M francs ; rel ié , 25 
francs . 

Les .publications pér iodiques , La Mode pratique, 
( a b o n n e m e n t : un a n , 14 francs pour l e s départe
ments) , le Journal de la Jeunesse (une a n n é e , bro
c h é e e n 1 o u I v o l u m e s , 20 francs ; cartonnée , 20 
francs) , et Mon Journal (1 v o l u m e in-8°, broché, 

j 8 francs; car tonné , 10 francs) , réal isent chaque an-

E. LANDAUER 

16, Rue du Vieil-Ab e-iv ir. IG 
R O U B A I X 

SPÊe*AfJTÈ 
Trousseaux et Layettes 

FABRIQUE DE L/WEil/E 
et Broderie à l i . 

£»- R e m i r e m o n t ( " V o s g e s ) 

n é e de n o u v e a u x p r o g r è s qu i l e s rendent de p lus 
Les personnes affaiblies ne trouveront j a m a i s de I e n p lus a t trayantes ; s i g n a l o n s , en passant , l es 

mei l l eur reconst i tuant et fortifiant q u e le tapioca. En charmantes i l lustrations e n cou leurs de Mon Jour-
donnant la préférence a u T a p i o c a R i l s e l l e s pour- nal 

PETITE COKRF-PONDANCE 
.4 «n catholique roubaisien. — Nous publierons vo

lontiers votre lettre sur l'hospice de .Mouveaux si vous 
voulez bien nous donner votre nom. 

N O U D 
A r m e n t l è r e s . — Nécrologie. — .Nous apprenons avec 

regret lu mort de M. Désiré Fanvergtie, l'industriel bien 
connu, ancien maire d'Arnienlières. 

U n e t e n t a t i v e cr imine l l e a n Cateau . — l.e Ir.iinw.iv 
parlant du O t e u u à 7 h, l.'jdn soir, a partiellement dé
raillé, liier. par suite d'une lentalive criminelle. 

L'iie grosse pierre de bordure de trottoir avail été pla
cée par un malfaiteur, sous le levier de iiiaiia-uvre d'une 
aiguille, de manière à diriger le train dans une carrière à 
plâtre qui se trouve cliaussée llruneliaut. 

Heureusement le mécanicien put arrêter sa machine, 
alors que trois voitures seulement étaient sorties des 
rails. 11 n'y a donc pas eu d'accidents de personnes, mais 
les voyageurs l'ont échappé belle. 

Une empiète a été aussitôt ouverte. 
U n t r e m b l e m e n t de t erre à Anlche — l'n tremble

ment de terre vient de se produire à Aoiche, d.ins le 
quartiei de la Verrerie, appartenant à M. Ilaviz, dé
puté. 

l.a secousse a duré quelques secondes el a été accom
pagnée de Iiruitjsourds; elle a fait trembler les bâti menti 
et a causé une certaine panique eliez les habitants. On 
l'atlribneà des êlionlemciils souterrains occasionnés | ar 
les mines de houille. 

ont faire des potages qui réjouiront les palais l es 
p lus dé l icats . 35923 

CHOSES ET AUTRES 
Nos bébés. 
— Pourquoi pleures-lu, mon enfant f 
— Tous mes frères et suntrs ont des vacances et pas 

moi, bi I 
— Kl pourquoi donc n'as-lu pas de vacances 1 
— Je ue vais pas encore à l'école. 

* * 
— Kli ! bien, madame, voire petit garçon lravaille-t-il 

bien'? 
— Oui, madame, il commence à écr ire . . . 
— A écrire I déjà 1 
Le père intervenant : 
— Oui sur les meubles avec un clou. 

i I B L I O G R A r h S E 

CÛPOÏS UBm\U I 
Les «uns et connaissances de la famille VAMlKNMKt -

VKNHOKC-llKUAVKY'E uni, par oubli, a'aaj-ateal pus reçu 
de lettre de faire-part au décès de llame Julie DEBAVKYK, 
épouse de M. VANDENXIEUVENBORG, de l'Association 
des Hères Chrétiennes, pieusement décédée à Hnubaix, 
le î 7 décembre 18K3, dans sa quarante neuvième année, 
administrée des Sacrements de notre mère la Sainte 
Eglise, sont priés de considérer le présent avis comme 
eu tenant lieu et de bien vouloir assister aux Convoi 
et Service Solennels, qui auront lien le vendredi 2» 
courant, à » heures, en l'église Notre-Dame, à houbaix 
L'assemblée i la maison mortuaire, rue du Fonlenoy . l iu . 

Les amis et connaissances de la famille L1UUHECKT-
MII.IKH qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
faire pari du décès de Madeleine Marguerite-Marie L1B 
HltKCKT. décédée à Wasquehal, le i 8 décembre 1893. i 
l'âge de II mois, sonl priés de considérer le présent 
avis comme en tenant tien et de bien vouloir assister 
aux Coi. .oi et Salut d'ange Solennels, qui auront lieu le 
samedi 30 courant, à 3 heures l | i , en l'église de Was
quehal. L'assemblée à la maison mortuaire, près le Pont 
du Moulin, à S h. l | t . 

Les maux de tête, l es étourdisseinents, l e s r o -
missenient* de bi loet de g la ires d isparaissent rapi
dement en prenant chaque mat in u n e cue i l l erée k 
café de T i s a n e D u a a o l i a . • 'il en t rouve dans toutes 
les l ionnes pharmacies au prix de 4 fr. 50 lo flacon. 
Dépôt principal à Par i s , pharmac ie Derbeeq, 24 , r u e 
de Charonne. 30774 

L o r o l t e . l e n o u v e a u . V a z a r c l h qui remplit l'univers 
catholique de la gloire de sou nom (Pie IX). — Ou
vrage richement illustré el précédé d'une lettre d'up 
probalion de S. 6 . l'Evéque de Lorette, publié à l'occa 
siou du sixième ceiileuaire l88t 1S;),'>. par Guillaume 
Carrait, maître es arts de l'Université (le Cambridge. 
Edition de luxe grand in-8' jc'sus. — Iteiiu voiunie 

grand in-8" Jésus de *«5 |iages, enrichi d'une magnifique 
chromolithographie, orné de lilets rouges, illustré du 16 
gravures dans le teste. Prix : fr. i.uo. 

Edition grand in-8".— li' .m volume grand in-8" l e 
-2ïKi pages enrichi d'une magiiillque chromolithographie 
et illustré de 46 gravures dans le texte. Prix : fr. 2.00. 

Edition in-19. — Beau volume lu-18 de 332 pages, en
richi d'une iiiagiiiliaiie chromolithographie, illustré de 
39 gravures dans le texte. Prix : fr. 0.73. 

Lorette! . . . La Santa Casa!... Le tabernacle habité 
pendant treille aus par Dieu lui-même incarné et vivant 
sur terre comme l'uu de nousl 

Quand ou évoque es souvenir, aucune àme, pour peu 
qu'elle ait gardé ia foi de son baptême, ne se déff.nd 
d'une émotion pénélranto. et, si le cn'itr se met de la 
partie, de pieuses larmes montent aux yeux du vrai 
chrétien. 

Aussi est-ce avec un bouheur singulier que nous avons 
accepté la douce mission de préseplcr au public reli
gieux le beau travail que le docteurlîarnitt vient do con
sacrer au sanctuaire sacré ou revivent pour nous tant 
de gloires. 

L'auteur écrit sous la dictée de la foi. telle que la dé
finissait Auguste Nicolas quand il disait que c'est une 
croyance par amour. L'Ame du nouvel historiographe de 
l.or'ette transparaît à travers chacune de ses pages, et 
nous ne commettrons aucune indiscrétion en ajoutant 
qu'on y sent battre les élans du converti de la Sle Vierge, 
tiré des ténèbres de l'hérésie «t baptisé à Lourdes au 
milieu d'une solennité dont les Annales de Massabielle 
n'ont point perdu le souvenir. 

Mais la piété qui Inspire et dirigecetle plume ne laisse 
perdre à la critique aucun de ses droits. 

M. Carrait le sait, l'incrédulité rationaliste a tenté de 
mordre dans ce granit de preuves éclatantes comme le 
soleil qui entoure le fait des translations miraculeuses 
de la Sainte Maison, Tristement inspirées parce besoinde 
concessions à outrance qui travaille certains prétendus 
értidils de notre temps, quelques voix, honteuses et timi
des, ont, dans un camp où Ion se serait ai tendu A plus 
d'orthodoxie, émis certaines objectious tendant à Infirmer 
nne croyance consacrée par l'Eglise dans une de ses plus 
nettes affirmations liturgiques. 

Aux négations des uns comme aux objections des 
antres, le docteur Carrait oppose une démonstration, 

firessanle, rigoureuse, claire comme le jour. Il a tout vu. 
I a tout contrôlé, i Nazareth, il a visité les vest ges a 

créa : il a suivi la Casa Sun fa dans son itinéraire prodi
gieux ; il a reconru à Lorette les ouvertures que sancti
fièrent les pieds el les mains de, Jésus, Maiie et Joseph. 

La porto d'enlrée de la Sainte Maison à Nazareth. 
aujourd'hui cachée sous le ruvéteineut de inurbre.et dont 
l'absence gênait certains cril'ques, elle est retrouvée, et 
son emplacement achève la victorieuse dénions ration de 
l'un des évéueinents les plus prodigieux d,e i'uistoiie. 

La Mode pratique a, de s o n coté , fourni a u con
t ingent des b e a u x l i vres d'Etrennes, d e u x r o m a n s , 
de c e u x q u e l'on peut l ire en fami l le . Le Mariage 
du fils Grandsire de M m e Margueri te P o r a d o w s k a 
et Une lieue de dentelle de M. A i m é Giron (chaque 
v o l u m e in-S°, broché , 7 francs; cartonné , 10 fr.) . 

Dans la Collection à l'usage de la Jeunesse, nous 
v o y o n s défiler u n e sér ie do l ivres plus in téressants 
ou a m u s a n t s les uns que le? autres : i™ sér ie (chaque 
v o l u m e iu-8°, broché , 7 f rancs ; car tonné , 10 francs); 
Une Française au Pôle S\ord de P ierre Ma£l, les 
Voyages merveilleux de Lazare Poban au Por
tugal, au royaume de Siam et en Chine, par Eu
g è n e Mouton; — 2" sér ie (chaque v o l u m e in-8", bro
ché , 4 francs; cartonné , 6 francs) . Les grandes voya
geuses par Mme Dronsart; Alexandre Vorzof, par 
Mme de Nantcui l ; A travers le Sahara, par M. G. 
l l c m a g e ; les Tribulations de Xieolas Mender, par 
Mme Dauiel le d'Arthez. 

La Bibliothèque rose illustrée, b ien c o n n u e des 
enfants et des m è r e s de famil le , fournit trois volu
m e s : Mes amis et moi, par M. Albert Gim; Miss 
Fantaisie, par Mlle A . Yerley; l es Orphelins bernois, 
par Mme Cazin. Chaque v o l u m e in-10, b r o c h é , ? fr. 25; 
car tonné , 3 fr . 50 . 

Dans la Bibliothèque des Petits Enfants, n o u s 
trouvons : Sable-Plage, par Mme Malassez, et Au 
creux du rocher, par Mme de W i t t . Chaque v o l u m e 
in-10, broché, 2 i r . 25; cartonné , 3 fr . 50 . 

On s e rappel le le s u c c è s qui accuei l l i t , il y a d e u x 
ans , Mon premier alphabet. Voici Mou histoire de 
France, un charmant a lbum e n noir et en cou leurs , 
(cartonné, 2 francs), a m u s a n t et instructif, qui lui 
fait pendant , et à sa sui te v i ennent trois m i g n o n s 
a lbums en cou leurs : Trois héros, par M. A i m é Gi
ron ; les Mémoires d'un parapluie, par M m e la 
comtesse tl'Hondetot, et Spectacles Enfantins, 
par M. Albert Cim. (Chaque a l b u m , cartonné , 4 
francs) . 

Enfin, pour terminer , rappelons ce m e r v e i l l e u x 
Almauach Hachette (1 v o l u m e in- l i i , broché, 
1 franc 50) dont l e s u c c è s a é té si rapide , et qui cons
t i tue le p lus ut i le et le p lus é c o n o m i q u e des cadeaux 
d'Etrennes. 3ti289d 

• L i i s s e r i e abats, i/our 

TROUSSEAUX LT L4YETT S 
Choix considérable d ' a r t i c l e s hautes nouveauté* 

Eo u r e n f a n t s , e n R o b e s M s a s a o è W a et c;>ii-
e o r s , D o u i l l e t t e s , t B e l i s K e i - i c a v e h e s t a i s * » , 

R o b e s d e b a p t è u i e , C h a p e a u x . ZJî i i i i i*»!:; , 
T a b l i e r s , e t c . 

B o n n e t e r i e , « J a p o n s e t P a n t a l o n s i l a > 
n e l l e pour dames et enfants . 

RIDEAUX EN TOUS GENRES 
SPÉCIALITÉ DE 

LINGE BRODÉ A LA MAIN 
GRAND ASSORTIMENT DE 

DRAPS ET TAIES BRODÉS 
, P r i x except ionue l 

DEPOTteTOILEoteTOlS^ 
LINGE DE TABLE 

garant i s à l 'usage 

CHIFFRES ET BR01 
A . F A Ç O I V 

Maison r e c o n n u e pour v e n d r e e u t i è r t M E v - i i ! - d a 
c o n f i a n c e les articles les p i n s s o i g i s s î s et \- s 
m i e t s x a s s o r t i s , à des condit ions du bon mar
ché except ionne l . 

Grand choix d'Objîls utiles pour Cadeau:: i\ F&isi 
PRIX-FIXE marqué en chiffres amtuju 

16, rue du Vieil-Abreuvoir, 16, Roubaix 
r:;:ry. r". 

Pour le Jour de l'An 
MISE EN VENTE, A PRIX RÉDUITS 

D'OBJETS D'ART 
d'un grand mérite artistique en ciment métallisé, 
imitation Marbres, vieuxbois, bustesde C. Ka/taud 
et de Gounotl, consoles, bas-reliefs, porte-pipes, 
etc , etc. 

R u e « l e a n n e - d ' A r c , ( c o n t o u r d e s H a l l e s ) 

FIN DE_SAISON 
GRANDS RABAIS 

SVLJ? T O T J 8 l e s A R T I C L E S 

.A. « Cjrra.xxcL C a n a é l i a 
3(i286 1, rue de la Gare, i, LILLE T7S21 

HERNiE 
h.-

taCrrue u est nos-ini 
un bon tMionge a| , 
iiaiHlairiH.*-. breveté : 
Jtoiiiuiiv, a ioveote an 
rtbtleul beaucoup de sue 
l'aile tn tisw i .u>,Um\ 
ilom atorrMra elle, iou> 
meut .ip;» KJUC-. Ce non. 
[ia henné (j'ielle^ une > >i 
| ini la portent, les reada 
ellf s n'étaient pas ble.ssêi 

Seul invsntsoi : J . BAR3RY, U, r. du M\ 
liistruct 

Seul d . 
i l i s te . .VI. r u e d u l ' Iuttcau. 

;- 9 
M. Henri 1 : ; . 

NICKELÂC 
FER, CUIVRE, ACIER 

Pour un travail t r è s s o i g n é par tes 
procédés les plus perfectionnée, s'adresser a l' itètier 
île n i cke lage de la - Seeiété de Oonstruetior. \f •• nu
que et Electrique du Sorti», 44, rue jric.i h ••••-
gnuucourt, lioubair. , 

L i v r a i s o n r a p i d e . P r i x n i o d ô s - ô s * . 765b2 

GOFFIN et BABE 
48, rue de l'Epeule, Roubaix 

uéglisse Pectorale !•. B. 
i>a sup'Tioritô sur les A U 

autres Past i l les au 
Goudron est r e c o n n u e 
par tous c e u x qui e n 
font usape . 

l.a boite O O c e n t . chez les pharmaciens. E x i g e r 
sur la banda qtr entoure la hoîte, la m a r q u e 
| y . I I . e n r o n g e . 

Vente e n g r o s : l 'h i e L K B K l ' F . à B a y o n n e . 35755 

GOUDRON 

ENTREPRISE GENERALE 
de UàJimeuls 

MAÇONNERIE, DALLAGES, CITEîlîIAGHS 
Pierres, Marbres, Plafonna;^ 

Honraux PLANCHERS tjt feY:-
ÉCONOMIQUES e! IHCOMBUSTiBLES 

e n a c i e r e t b é t o n d e c i m e n 

SÉCURITÉ ABSOLIH CONTRE L'!:. 


